
La Normandie est la 2e région  
de France avec le taux de mortalité  
par suicide le plus élevé, 
derrière la Bretagne.

Avec un taux de mortalité similaire 
à celui de la France, 158 suicides 
seraient évités chaque année.

Entre 2016-2018 et 2019-2021, une hausse de 
12,5 % des suicides masculins est enregistrée 
en Normandie. Une telle évolution n’est pas 
retrouvée chez les femmes.

Les tendances par année, tous sexes confondus, 
indiquent une hausse des suicides entre 2017 et 
2020, suivie d’une baisse en 2021.

Le suicide : première cause de mortalité 
chez les 15-34 ans en 2015-2021.

Le taux de suicide augmente jusqu’à 45-49 ans, 
avant de diminuer légèrement, et ré-augmenter 
à partir de 75-79 ans.

La mortalité par suicide des séniors 
normands est la plus élevée de France, 
avec un taux de suicide très important 
chez les hommes de 80 ans et plus.

LE SUICIDE
en CHIFFRES
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608 608 
suicidessuicides

par an en 2019-2021

478 
HOMMES

130
FEMMES

taux pour 100 000

Sources : CépiDC Inserm, Insee - Exploitation : OR2S taux pour 100 000, en 2015-2021



Chez les hommes de 75 ans et plus, les suicides 
sont 2,1  fois plus fréquents en zone rurale 
que dans les grandes agglomérations normandes.

UN TAUX DE SUICIDE MASCULIN

PLUS ÉLEVÉ EN MILIEU RURAL ET 

DANS LES PETITES UNITÉS URBAINES
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UNE SURMORTALITÉ 
EN REGARD DE LA FRANCE
SUR TOUS LES TERRITOIRES 
DE DÉMOCRATIE SANITAIRE 

SAUF LE HAVRE
En 2015-2021, une surmortalité de +65 % par 
rapport à la France est relevée sur les territoires 
de l’Orne, de Dieppe et de la Manche. 

Au cours du temps, les disparités infrarégionales 
se creusent.

Ce flyer a été réalisé en octobre 2024 par l’OR2S,  
avec le soutien financier de l’ARS Normandie.
Il reprend quelques résultats de la plaquette 

détaillant le suicide en Normandie.
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DES DISPARITÉS 
INFRARÉGIONALES

TRÈS MARQUÉES

Seul le territoire de proximité du Havre est en 
sous-mortalité par rapport à la France (-35 %).

Ces dix dernières années, une baisse des suicides 
très prononcée est observée sur les territoires du 
Havre, de Gisors et de Bernay (au moins -35 %), 
tandis qu’ils stagnent sur les territoires de Lessay, 
Granvillais et Flérien.
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En France hexagonale, le suicide est responsable de plus de 8 700 décès en moyenne annuelle sur la période 
2019-2021, et représente 1,4 % de l’ensemble des décès. Le nombre de suicides est trois fois plus élevé chez les 
hommes que chez les femmes (respectivement 6 569 et 2 163 par an), rapport qui se retrouve à travers les taux 
de décès standardisés par âge (respectivement 22,1 et 6,3 décès pour 100 000 habitants). Ces nombres se situent 
cependant en deçà de la réalité puisque certains travaux ont fait mention de la sous-estimation des décès par 

dénombrement. 

Selon l’Organisation mondiale de la santé, la France présente en 2019 un taux 
standardisé de suicide de 9,65 pour 100 000 habitants. Par rapport à d’autres 
pays européens tels que la Russie ou la Lituanie, la France enregistre un taux 
de suicide plus de deux fois plus faible, mais se situe bien loin devant la Turquie 
ou l’Arménie où les suicides sont près de quatre fois moins fréquents. Certains 
de ses plus proches voisins, tels que l’Espagne ou le Royaume-Uni, relèvent des 
taux de suicide moindres à la France, qui reste tout de même en dessous de ce 
qui est observé en Suisse ou en Belgique par exemple.

Les tentatives de suicide ne sont pas répertoriées de manière exhaustive 
dans le système d’information en place. De fait, le nombre de consultations 
de médecine générale ayant pour motif une tentative de suicide n’est pas 
connu. Cependant, l’étude des données médico-administratives fournies par 
les établissements de soins dans le cadre du programme de médicalisation des 
systèmes d’information (PMSI) permet d’avoir une idée du nombre de séjours 
dont l’origine est une tentative de suicide. Ainsi, en 2023, plus de 92 500 séjours 

en milieu hospitalier à la suite d’une tentative de suicide ont été recensés en France hexagonale, dont 6 555 en 
Normandie. Cela représente en moyenne 253 hospitalisations par jour à l’échelle nationale et 18 au niveau régional, 
hospitalisations concernant des femmes dans deux tiers des cas. Rapportés au nombre d’habitants, les séjours 
hospitaliers pour tentative de suicide sont plus nombreux en Normandie qu’en France. Au sein de la région, ils sont 
plus fréquents dans la Manche et l’Orne, et moins dans le Calvados et l’Eure.

Des enquêtes nationales, pour certaines déclinées à l’échelle régionale, font état d’une détérioration de la santé 
mentale au cours des dernières années, notamment lors de la crise sanitaire liée à la pandémie de Covid-19, 
en  particulier chez les jeunes adultes. C’est le cas du Baromètre Santé, qui souligne entre 2017 et 2021 une 
augmentation des épisodes dépressifs caractérisés, des idées suicidaires, mais aussi des tentatives de suicide dans 

au cours de l’année, tandis que plus d’un sur huit déclare avoir déjà eu un geste suicidaire au cours de sa vie. 

L’objet de cette plaquette est de confronter certaines caractéristiques autour des suicides en Normandie en regard 
du niveau national et des autres régions françaises et à un niveau infrarégional (territoires de démocratie sanitaire,  
territoires de proximité et zones d’habitat). En cela, elle constitue un outil précieux d’aide à la priorisation des 
actions, tant envers les populations auxquelles accorder une attention particulière que pour les territoires à cibler 
dans le cadre du déploiement de la stratégie régionale de prévention du suicide.

En Normandie, 608 suicides 
(478 hommes et 130 femmes) 

ont été dénombrés en moyenne 
annuelle sur la période 2019-2021, 
soit la deuxième région de France 

hexagonale présentant le plus fort 
taux standardisé de mortalité 

par suicide, derrière la Bretagne. 
En regard de la France hexagonale, 

la surmortalité normande par 
suicide est de +35 %.


